
1860 : Lavigerie arrive à Beyrouth pour distri-
buer de l’aide. 

1868 : Les Sœurs de St Charles de Nancy rem-
placent les Sœurs de la Doctrine Chrétienne. Elles 
s’installent avec les orphelins à Kouba (St Charles) 

1874 : Début du premier chapitre général des 
Missionnaires d’Afrique. Les 3 élus furent : Charbon-
nier, Deguerry et Livinhac. Lavigerie désigne Deguer-
ry comme Vicaire Général. Les Assistants élus sont : 
Livinhac et Charbonnier. Bresson est élu Secrétaire 
Général 

 

Notes pour la retraite  
 des Missionnaires (1876) 

 

6ème examen : Sur la sagesse nécessaire aux 
missionnaires 

O sagesse de la bouche du Très Haut, enseigne
-nous le chemin de la prudence. La prudence, qualité 
nécessaire à ceux qui sont chargés des œuvres de 
Dieu. S’il est savant, qu’il nous enseigne, s’il est saint, 
qu’il prie pour nous ; s’il est prudent qu’il nous gou-
verne. Sans prudence on tourne tout en mal, même 
le zèle. La prudence est nécessaire plus que jamais. 

1) A cause de la situation générale du monde 
et surtout du monde musulman. On est dans l’at-
tente des plus graves événements. La guerre inévi-
table... Les musulmans veulent recourir au fana-
tisme... La moindre imprudence serait funeste, en 
donnant des armes à nos ennemis. 

2) A cause des dispositions des autorités qui 
nous entourent. On profitera de tout, surtout main-
tenant que le radicalisme triomphe. La moindre indis-
crétion peut causer des maux irréparables.  

3) A cause des dispositions des chrétiens du 
pays. Que ceux qui sont dans les paroisses veillent 
sur eux-mêmes ; que ceux qui vont y remplacer les 
curés ne prêchent point. 

4) Auprès des indigènes. On dit : mais alors à 
quoi bon venir ? Vous venez préparer le terrain... Pre-
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nez garde, Quiconque met la main à la charrue... Con-
sidérez le blé, on l’enterre ; les fondations, on les 
enterre. Au Sahara, le péril de la prudence c’est de se 
décourager... Il n’y a rien à faire. En Kabylie, le péril, 
c’est de paraître ne pas faire l’œuvre de Dieu. Illu-
sions : ordres de vos supérieurs, approbation du 
Saint-Siège : ce serait une faute de baptiser ouverte-
ment avant dix ans en Kabylie, peut-être avant cent 
ans au Sahara. 

Dans toutes les stations, deux choses pos-
sibles : l’école, le baptême des enfants en danger de 
mort. L’école ne va pas à ceux qui veulent vivre en 
amateurs. Le baptême des enfants, il faut le faire 
avec zèle et discernement. 

7ème examen : De la Pauvreté 

Deux obligations : ne pas s’attacher aux ri-
chesses, ne pas dépenser inutilement ce qu’on a. 
Seigneur, ma part d’héritage et ma coupe... Com-
ment on y manque dans la Société ? Les intentions 
de messe pour les vêtements, le reste en aumônes ; 
s’y attacher, le jeter au vent, c’est péché... Personne 
n’en donne rien aux œuvres. Chapelle des maisons : 
pas de Saint Sacrement ; on prétend qu’on n’a pas 
de quoi acheter une custode, ou un tabernacle. 
Ordre et propreté, deux vertus nécessaires, avec la 
pauvreté surtout... Ce qu’on voit dans les maisons et 
ici même à la Maison-Mère !  


